
 
   A la découverte                                               

de nos églises n° 7 

Un peu d’histoire … 

Photographies : André Barrau, Michel  Fouet, Gérard Sant. 

Eglise N-D de la Nativité 

 de   SEYRE 

(Jadis St Etienne, puis St Christophe) 

Une galerie d’images 

 

Marie occupe un rang prééminent parmi les saints : 

elle est la mère de Jésus. Elle est fêtée à plusieurs re-

prises par l’Eglise au cours de l’année.                                                                                     

L'origine de la fête de la Nativité remonterait au        

VI ° siècle : l’Eglise de Jérusalem honorait le souvenir 

de la naissance de Marie dans une basilique bâtie sur 

l’emplacement de la maison où serait née la Vierge.  

La Nativité de la Vierge est fêtée le 8 septembre. 

 

Quant à St Christophe, c’est un martyr du III ° siècle. 

Son nom grec signifie "porte-Christ ", en référence à la 

légende selon laquelle il a aidé un enfant à traverser 

un torrent, en le portant sur ses épaules.                                                   

Celui-ci  lui révèlera qu’il est le Christ. 

Il est devenu le saint protecteur des voyageurs. 

Il est fêté le 25 juillet. 

 

Le nom  Seyre (qui provient de serre, colline) est déjà cité 

dans un texte de 1211 relatif à la commanderie de Cai-

gnac (ordre de Saint Jean de Jérusalem).                                                                                    

1264 : Bertrand III de Vaziège (famille Varagne) achète 

la seigneurie de Seyre à l’abbaye de Boulbonne.         

Moyen-Age :  présence d’un édifice fortifié, avec sa cha-

pelle et un cimetière.                                                                       

Guerres de religion : l’église est détruite par les Hugue-

nots.                                                                                                  

1596 : à la suite d’une visite pastorale, il est décidé de la 

rebâtir ce qui sera réalisé en 1609.                                                                                  

Elle est alors dédiée à St Christophe et dispose d’un autel  

consacré à N-D de la Seyre.                                                                 

A la Révolution : une cloche est réquisitionnée pour être 

refondue et destinée à la fabrication de canons.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

1851 :  reconstruction du clocher et création du porche 

côté sud.                                                                                        

1859 : le cimetière attenant à l’édifice est transféré au 

lieu-dit le Rival . Ce terrain avait été cédé par la famille 

Hautpoul. 

Pour la petite histoire  

La cloche (la Marie) fut emportée sur une char-

rette jusqu’à Villefranche. Des habitants de 

Seyre, affectés par le procédé, enivrèrent les 

gardes.                                                                                             

Ils récupérèrent la cloche, la ra-

menèrent au village et l’enfoui-

rent. 

La Marie reprit sa place en 

grandes pompes quelques années 

plus tard. 

Sur le côté droit de la nef : la petite chapelle dédiée 

à Notre-Dame de la Visitation.                                             

On y remarque, à droite de l’autel, une statue de 

Saint Christophe. Elle illustre nos commentaires de 

la première page. 

La nef s’ouvre sur un 

chœur où la table de 

communion a été con-

servée. 



Assomption de la Vierge Marie 
Représentée dans la Gloire au-dessus de l’autel 

La tribune                       

Située au fond de l’église, sous le clocher. On y ins-

talle souvent un orgue ou un harmonium. 

Le confessionnal 

Son usage se développe à partir du XVI° siècle (concile de 

Trente).                                                                                         

Il permet au prêtre d’écouter les pénitents à confesse en 

toute discrétion. 

Les fonts baptismaux 

Destinés au sacrement du baptême, ils sont le plus 

souvent placés à l’entrée de l’église. Le nouveau 

baptisé pouvait alors rejoindre l’assemblée des 

fidèles 


